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U n e * do pierres ni corn mi» d« bris de c ldture .b ien q u e 
a'éMbt trouvés , c o m m e c u r i e u x , a u mil ieu des mani­
festants; l e s autres qu'i ls n'ont m ê m e pas é t é présents 
à la manifestat ion. 

M* Boisonnet présente l a défense des accuses . 
M* Viber t . l e nouve l avocat -généra l , prononce que l ­

q u e s mots . l i ne s'oppose pas à une réduct ion de peine. 
La C o » r réduit l a pe ine de Duriez e t d o D u n o u . à s ix 

mois , c e l l e de Maehu à trois mois , e t ce l l e de Brice à 
un mois d ' empr i sonnement .Toutes l e s condamnat ions 
s o n t ainsi d i m i n u é e s de moi t i é . SIKCBK*. 

COU D'ASSISES DU NORD 
Audience du mardi 10 novembre. 

Présidence de M. le conseiller LEPBBVBE DU PRBY. 
— Ministère public : M. BLONDBL, substitut du 
procureur-général. 

F a u x c o m m i s A D o u a i w- '••* 
Mouton est acquitté. SINCÈRE. 

Audience du mercredi 11 novembre 1885 
Présidence de M. le conseiller LEFEBVKE DU PUE Y. 

Ministère public, M. DUMAS, avocat-général 

Ire affaire. — I n c e n d i e d'une m e u l e 
à M o u v e a u x ' 

Dans la nuit du 26 au 27 juillet dernier, vers 11 
heures un quart,le garde-champètre de Mouveaux 
vit deux individus mettre le feu à une meule de 
lin appartenant au sieur Hellin, cultivateur. Ces 
individus s'enfuirent dans la direction du hameau 
du Triez, commune de Wasquehal. Le garde se 
mit à leur poursuite, mais il ne parvint pas à les 
atteindre. 

Des indices de cuipabirité furent ensuite recueil­
lis contre François Vendenbossche, ouvrier agri­
cole, et Pierre-François Deprez, journaliar. Ils sont 
originaire de Belgique. Ils sont nés, en effet, a 
Nederbràkei, dans la Flandre orientale, l'un en 
1S59, l'autre en 1863. 

VansVwbossche^ancien domestique d'Hellin avait 
été congédié par lui, le 5 juin 1885, après deux 
mois de service. Il s'était séparé de la famille de 
son maître dans les plus mauvais termes. 

Le 26 juillet, il revint a Mouveaux, avec son 
camarade Deprez. 11 rencontra Hellin, vers dix 
heures un quart du soir, dans le ca baret d'une 
femme Desbouvrie. U s'approcha de lui et le re­
garda avec insoler.ee. Hellin lit semblant dene pas 
s'en apercevoir et quitta l'estaminet a dix heures 
et demie. Vandenbossche sortit et rejoignit Deprez 
qui attendait à la porte de l'estaminet. Tous deux 
prirent là même direction qu'Hellin. 

Quelques instants après,celui-ci, qui s'était ren­
du au cabaret Durieux, v i t arriver Vandenbossche 
et Deprez, Ils s'assirent a la même table que lui. 
Vandenbossche affecta de tourner le dos à son an­
cien maître. Ce dernier s* leva et alla s'asseoir 
k une autre table. Vandenbossche dit alors en fla­
mand à Deprez : « Dois-je lui tomber dessus ? > 
Le cabaretier intervint et empêcha ainsi l'agres­
sion. Hellin partit presque aussitôt du cabaret Du­
rieux. H prit le chemin conduisant à. sa ferme. 
Deprez et Vandenbossche le suivirent, mais sans 
l'attaquer. 

A onze heures, ils entraient au débit de boissons 
tenu par un sieur Procureur. l i s s e firent servir 
de la bière. Ils demandèrent également du tabac. 
On donna des allumettes à Vandenbossche.Celui-ci 
alluma sa pipe ; puis ils sortirent. Vandenbossche 
paraissait irrité. Les allures de ces individus sem­
blèrent, du reste, suspectes a Procureur. 11 les re­
garda s'éloigner et remarqua qu'ils se dirigeaient 
du côté de la ferme Hellin. Or, c'est quelques mi­
nutes plus tard que le garde champêtre voyait 
mettre le feu à la meule. Moins d'un quart d'heure 
après, Procureur entendait sonner le tocsin. 

Réveillée par ce bruit, la veuve Beaublanc, 
ménagère au hameau du Tricz,sort pour aller voir 
l'incendie. A cinquante mètres de sa portc,près de 
la chapelle Triez, elle rencontre Vandenbossche, 
qui venait de Mouveaux. Elle lui demande ce qui 
brûle. « Une chaîne de lin,» rèpond-il. Il ajoute : 
« Si j'avais su, je ne me serais pas découché pour 
si peu. > 

k ç lendemain y étajt arrêté par la gendarmerie 
*' TïïTKÎng. .Aujourd'hui, îi comparait seul de­
vant le jury ; car Deprez ne sera jugé qu'ultérieu­
rement et par contumace. Il put, en effet, s'échap­
per et gagner la Belgique. Dans l'après-midi du 27 
juillet, il passa encore quelques instants dans l'es­
taminet d'une femme Millescamps) au hameau du 
Plnmeux, commune de Wasquehal. En sortant, il 
dit a cette femme : < C'est moi que l'on cherche. » 

Quant A Vandenbossche, il s'est, durant l'ins-
truetion, prétendu innocent. Il n'a pas davantage 
accusé Duprez. Il a reconnu être allé au cabaret 
Durieux ; mais il a soutenu qu'il n'avait pas pro­
voqué Hellin,ni dit à Duprez : « Dois-je lui tomber 
dessus? > 11 a nié s'être rendu aux cabarets Des­
bouvrie et Procureur, et avoir rencontré la veuve 
Beaublanc. 

Défenseur : Me Duhem. 

te a/faire. — A f f a i r e s d e m o e u r s 
L'accusé Edouard-Alphonse Dont?, est un ou­

vrier tisserand de Lille. 11 est né dans cette Tille 
le 9 mars 1851. 

Défenseur : Me de Prat. SIXCKKE. 

L'arrestation des deux femmes, accusées de 
proxénétisme, dit-il, n'est pas un fait isolé. C'est 
plutôt un indice de l'état moral du pays. Il y a six 
mois déjà, une proxénète fut condamnée à deux 
ans de prison ponr avoir vendu sa ^»nne, une en­
fant de seize ans, et il est certain que la démora­
lisation publique a fait, dans ces dernières années, 
des progrès considérables. 

V a l e n c i e n n e s . — Une émouvante cérémonie, 
organisée par la Société de secours aux blessés, 
attirait dimanche, à Notre-Dame, une affluence 
considérable; il s'agissait d'un service funèbre à 
la mémoire des soldats de l'arrondissement morts 
a u T o n k i n e t d 'une q u ê t e e n f a v e u r de s b l e s s é s . 

L ' é g l i s e é t a i t m a g n i f i q u e m e n t t e n d u e d e d e u i l 
e t p a v o i s c e d e t r o p h é e s a u x c o u l e u r s n a t i o n a l e s e t 
à l a C r o i x d e G e n è v e . D a n s l a n e f s ' é l e v a i t u n c a ­
t a f a l q u e m o n u m e n t a l d 'un g r a n d c a r a c t è r e o ù s e 
l i s a i t l e s n o m s d e s m o r t s . 

H o n d s c h o o t e . — La Flandre a n n o n c e q u e M . 
B o n p a i n - V a a d e r c e l m e e s t le c a n d i d a t c o n s e r v a t e u r 
a u Conse i l g é n é r a l . L ' é l e c t i o n a l i e u d i m a n c h e 
p r o c h a i n 15 n o v e m b r e . 

C O k . U E 8 P O . \ U A . V ( E 

Les article* publiés dans cette partie du journal, 
n'engagent ni l'opinion ni la responsabilité de la 
rédaction.. 

\ 
Roubaix, 10 novembre 1885. 

Monsieur le rédacteur. 
Je viens de lire dans votre journal du 9 courant 

l'article : l'affaire Dewaele, auquel comme 
père du prévenu, je me crois le droit de réponse. 
Vous avez peut-être pris vos renseignements à 
bonne source, mais vos appréciations concernant 
les antécédents de mon fils sont fort exagérés. 

Monfl'sert un bon sujet quoique ayant passé 
dans son enfance, et son adolescence, un mois dans 
une école de correction sur ma demande, parce-
qu'il manquait souvent l'école et allait a la ma­
raude avec des enfants de son. âge; au contraire, 
dans son adolescence, il s'est distingué, dans plu­
sieurs incendies, notamment dans celui de chez 
Monsieur Chèrou, fondeur, rue Jacquart, ou le 
feu avait pris aux rideaux, et où il croyait n'y 
avoir à la maison que la vieille dame alitée. 

Il a monté par le tuyau de descente des eaux 
pluviales, a brisé un carreau de vitre, est entré 
dans l'appartement où le feu menaçait de se pro­
pager avec une rapidité effrayante, et a arraché 
les rideaux en fan.et jeté le,tout d i n s l a r u e ; 
alors les mains couvertes de brûlures, il s'est ren­
du chez lui pour se soigner, en refusant toute ré­
compense. Et il y a à peine un an, dans la rue 
Vallon, il a, dans un incendie, enfoncé la porte, 
sauvé une chèvre et refusé c-«mme dans l'autre in ­
cendie tonte récompense. 

Ce sont là des agissements de bon sujet, cou­
rageux et compatissant, et l'on Toit fort bien que 
le coeur peut lui avoir manqué, au moment d'exé­
cuter ce qu'il avait promis ait tentateur, qui a 
abusé de sa simplicité, par une certaine supé­
riorité morale qu'il avait encore sur lui comme 
patron. 

Je vous piie d'insérer ma lettre et vous ferez 
acte de justice. 

Votis remerciant à l'avance, agréez, MonsieuHe 
rédacteur, me» civilités empressées. 

J.icqiES NEVEJASS. 

ICTOIRID 
L e s s c a n d a l e s d e V a l e n c i e n n e s . — Un ré­

dacteur du Matin s'est rendu à Valenciennes pour 
y faire une enquête par lui-même sur la scanda-
lease affaire dont nous avons dit quelques mots. 

Il rend •compte aujourd'hui de son voyage et fait 
nn noir tableau de la démoralisation qui régnerait 
dans cette ville et aux environs. 

Ville de Verriers. Conditionnement paMic des matières textile 
Consignat ions—Magasinage des march; id i ses 
• » — — 

B:B3:L.C3-IQTT:E3 
O u v e r t u r e d e l a s e s s i o n l é g i s l a t i v e . — Le 

Parlement a ouvert mardi sa session ordinaire. 
La Chambre s'est réunie dans la salle des déli­

bérations du Sénat à 10 heures du matin, sous la 
présidence de Mgr de Haerne, doyen d'âge, ancien 
membre du Congrès. Un petit nombre de mem­
bres assistaient à cette première séance tenue pro 
forma. 

Une pétition du bourgmestre et de conseillers 
communaux de Florenville, tendant à prouver, 
avec faits à l'appui, que l'élection de Virton doit 
donner lieu à-un ballottage entre M. Ensch, pro­
clamé élu, et M.Mernier.a été renvoyée à une com­
mission chargée de procédera la vérification des 
pouvoirs de l'élu. Cette commission déposera son 
rapport à la prochaine séance. 

Au Sénat le vénérable doyen d'âge a donné lec­
ture d'une lettre de M. le baron d'Anethan qui re­
fuse sa réélection, et remercie l'assemblée de la 
bienveillance qu'elle lui a toujours témoignée. 

Cette bienveillance, M. Van Schc >r s'en est fait 
l'organe en prononçant l'éloge de l'ancien prési­
dent, éloge fort app!audi par la droite et aussitôt 
relevé en son nom, confirmé et amplifié par M. 
t'Kindt de Roodenbeke. 

On a procédé ensuite, par voix d'élection, à la 
formation du bureau définitif. Sont élus : M. le 
comte de Mèrode-Westerloo, président, par 33 
voix contre 9 données à M. t'Kint (il y a onze bul­
letins blancs); vice-président, M. le baron t'Kiut, 
par 41 voix et 13 bulletins blancs. 

M. de Namur d'Elzée est nomme deuxième vice-
président. 

1 . * 

LES PIÈCES DE MONNAIE BELGE 
On lit dans le Figaro : 
« Citoyens, gare à vos pièces de cent sous .' 
« Si vous en avez des belges, elles no valent 

plus q j e 4 francs depuis trois jours. 
>Prenez-vous en à la truculente obslination des 

plénipotentiaires que l'Europe nous envie, et dont 
les incroyables exigences viennent de faire sortir 
la Belgique rie l'union latine! 

» La chose s'est passée le (5 novembre. 11 faut 
donc— si la Belgique ne vient pasà résipiscence — 
que dans cinquante jours toutes les pièces belges 
soient sorties du territoire français. Sii:on, la 
pertesèche. La convention monétaire renouvelée 
le (") novembre entre la France, la Grèce, l'Italie et 
la Su i s se—(à l'exclusion de la Belgique qui en 
faisait partie depuis 1878) — dit en eifet « que les 
» puissances contractantes s'engagent à retirer ou 
> i\ refuser le cours légal aux pièces d'argent de 
» 5 francs des Etats qui ne feront pas partie de 
» l'Cnion. O s pièces, ajoute l'article 12, ne pou J 
». rout êteo acceptées ni dans les caisses publiques 
» ni dans les banques d'émission. » 

> La Belgique s'est retirée de l'Union monétaire 
dont les effets étaient si bienfaisants. Elle sort du 
concert sud-européen, quant à la pièce de cinq 
francs. Donc il laut que nous trouvions le moye i 
de liquider ce que nous avons de pièces belges en 
France. Sans quoi, après un. délai convenu de 50 
jours, ni le bureau de tabac, ni le percepteur, c H a 
poste, ni la Banque de France ne recevront plus 
les ècus tarés à leurs guichets. Il en sera des pièces 
belges comme de ces pièces roumaines, qui valent 
tout juste 4 francs et quelques sous. 

> C'est là un grave incident, sur lequel le gou­
vernement voudrait bien qu'on fit le silence, sans 
nul doute, car il en portera la responsabilité, puis­
que ce sont ses agents qui ont excité, lassé la Bel­
gique et déterminé le gouvernement de Bruxelles 
à se retirer de l'alliance latine. 

«Depuis 1878, l'Union monétaire était à cinq. 
Elle n'est plus que l'Union a quatre. 

> Voilà du joli, et je pense que des départements 
comme celui du Nord par exemple — sans parler 
des autres — vont être peu enchantés de cette so­
lution inattendue. 

»P.-S.— Il parait que le protocole delà confé­
rence reste ouvert et qu'on espère voir la Belgique 
se décider un jour ou l'autre à faire son mcâ culpâ. 
On annonce même qu'aujourd'hui, mercredi, les 
plénipotentiaires qui ont signé l'acte ensemble 
vont se réunir encore pour faire un suprême ap­
pel aux Belges.» 

» 
E T A T - C r V T l . — R o u b a i x . — DÉCLARATIONS DE 

NAISSANCES du 10 novembre . — H e n r i Ing lebert , rue 
de l'Arc, 11. — Mathi lde De lv i l l c , rue du T i l l e u l . — 
Edouard Hcrte l er , rue d'Arcole. — Gérard V a n n o r -
den, rue de la Vigno» — Emile' Achi . i , r u e . B l a n c h e -
mai l l o , 70 , — Sidonic Grulo is , P l a c e de l 'Abattoir, 7. 
— Bert l ie S iaequet , rue de Bianc i i cmai l l e , 44. — 
Margueri te Pruvo-* . rue des F o s s é s , 50. — DÉCÈS d u 
10 n o v e m b r e . — Victoire Crépin, 63 ans , ménagère , 
rue des Vé loc ipèdes . — P a l m y r e , Deschamps , 3** ans , 
m é n a g è r e , rue d u F o n t c n o y . — J e a n n e Duson , 17 
a n s ménagêr-e, rue de la Longue-Chemise . 

T o u r c o i n g . — DÉCLARATIONS DE NAISSANCES du 10 
novembre. — Margueri te Kamaut , ruo de Gand. — 
Adrien Dubar, rue St -Roch . — Alphonse D c l a n n o y , 
rue P a m e l a e r e . . — Ju l i enne Dolbarrc, s ent i er du 
Hol lot . .— El i sa De lberghe , contour de l ' A b a t t o i r . — 
Henri De lannoy , rue de la Cloche, — D É C È S du 10 
novembre . — Marie Ferre t , 5 ans 6 mois , rue des P o u -
trains . — Arthur Beaucarne , .21 ans 4 mois , t i sserand, 
aux P h a l c m p i n s . 

C O N D I T I O N P U B L I Q U E D E F O U R M I E S 
_ JlfoHVei/letltdf mois d'netoli-e 1SS5 

>"omb. do colis Poids présentés 
Laines poig.iées. . . . I . M 223.979,10 
L l ine j filées 830 355.581,40 

TàS wm wm.iê" 
Il a été fait, d jns le courant de ce mois, 975 opérations 

de titrage. Le directeur, E P . GRIBAISB. 

GoDYois funèbres & Obits 
Les amis et connaissances de la famille Louis DK-

LANNOY-DESTOMBEqui. par oubli, n'auraient pas reçu 
de lettre de faire-part du décès de Monsieur lien ri-
Anjruste-Joseph DELANNOY, décédé à Roubaix, le 10 
novembre 1SS3, dans sa 71* année, administre des Sacrc-
m»nts de notre mère la Sainte-Eglise, sont pr;é3 de con­
sidérer le présent avis comme en tenant lieu et de bien 
vouloir assister à la Messe de convoi, qui sera célébrée 
le vendredi 13 courant, a 9 heure», aux vigi les , qni seront 
chantées le même jour, a 4 heures 1|2, et aux Convoi et 
Service» solennels, qui auront lieu le samedi 14 dudit 
mois, a 10 heures, en l'église Notre-Dame, à Koubaix. — 
L'asseuihlee à la maison mortuaire, rue de l'Ermitage, 6. 

Les amis e t connaissances de la famille GALLOIS-
CL'VELIER qui, par oubli, n'auraient pas reçn de lettre 
de faire-part du décès de Monsieur Louis-Joseph GAL­
LOIS, décédé à Roncq, le 9 novembre 18S5, dans sa 6tr 
année, administré des Sacrement»de notre mère la Sainte-
Eglise, sont priés de considérer le présent avis comme 
en tenant lieu et de bien vouloir assister aux Convoi 
et Service Solennels, qui auront lien le jeudi 13 courant, 
à » heures lf»««f» I1***!»» S*int-Rochr à Roncq. L'Obitdu 
Mois sera cél>bré l e jeudi 14 décembre, à 10 heures, en la 
même «gl ise . — Rassemblée i la maison mortuaire, 

oote de Lille à Menin. 

Un obit solennel du Mois sers célébré au Maitrc-Antel 
de l'église Notre-Dame, le jeudi II novembre 1885, à 10 
heures, pour le repos de l'âme de Monsieur Henri-Ferdi­
nand BRANDT, époux de Dame Stéphanie SERRURE, 
décédé à Roubaix, le 28 septembre 1885, dans sa 64' année, 
administré des Sacrements de notre mère la Saiutc-
Eglise. — Les personnes qui, par oubli, n'auraient pas 
reçu de lettre de faire-part, sont priées de considérer 
le présent avis comme en tenant lieu. 

Monsieur et Madame BEATTCOURT-SALEMBIER feront 
célébrer un Obit solennel Anniversaire en l'église Saint-
Martin, à Roubaix, le jeudi 1* novembre 1885,à 9 heu­
res lr2, pour le repos de l'àme de Dame Anatole-vic-
torinc L'HOIR, veuve en premières noces de M. César-
Chirlcs BEAUCOL"RT,ct en secondes noces de M. Edouard 
BEKBESSON, décédèe à Roubaix, le 30 octobre 1834, 
dans sa 54* année, administrée des Sacrements de notre 
mère la Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de leitrc de faire-part, sont priées 
de considérer le présent avis comme en tenant ljeu. 

LETTRES MORTUAIRES * D OBITS 
IMPRIMERIE A L P R E P R E B O U X . — A V I S G R A T U I r 
d a n s l e Journal de Roubaix (Grande é d i t i o n ) , e t 
d a n s l e Petit Journal de Roubaix, 

1 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

L e b u r e a u dé f in i t i f d e l a C h a m b r e 
On pense que le bureau définitif de la Chambre 

sera élu dans les sèancts de vendredi et de samedi. 

L ' u n i o n d e s d r o i t e s 

Paris, 10 novembre. — Les députés de la droite 
formeront un groupe unique qui s'intitulera Unicn 
des droites. On compte sur lOOadhèsions.Quarante 
dépntès bonapartistes ou royalistes conserveront 
leur liberté d'action. 

L a c o n c e n t r a t i o n d e s g a u c h e s 
Paris, 11 novombre. — On ne s'entretenait hier 

dans les cercle3 politiques que de l'échec de M. 
Spul lerà la vice-présidence de la Chambre. Ce 
sont des radicaux ayant à leur tète M. Rochefort 
et contre eux M. Clemenceau, qui ont amené ce 
résultat. 

On s'accorde à convenir que c'est une preuve 
irréfutable de l'impossibilité de la concentration 
tant rêvée par les gauches. On s'attendait à un ré­
sultat de cette nature,mais toutefois pas aussi ra­
pidement. 

Les journées parlementaires qui vont sui­
vre présenteront, de ce fait, un intérêt consi­
dérable. 

D e u x p r o p o s i t i o n s d e lo i 
Paris, 11 novembre. — M. Clovis Hugues dépo­

sera sur le bureau de la Chambre une proposition 
d'amnistie pour les délits politiques. La députa-
tiou d'Eure-et-Loir proposera le relèvement des 
droits de douane pour les bestiaux. 

L e rapport C l e m e n c e a u s u r l e s g r è v e s 
d ' A n z i n 

On va, comme nous l'avons dit, distribuer aux 
députés un rapport de M. Clemenceau sur les 
grèves d'Anzin. Ce travail, très volumineux, 
comprend toutes les dépositions reçues par la fa­
meuse commission des quarante-quatre, la copie 
des cahier des charges de la compagnie d'Anzin 
et le modèle des feuilles de marchandage'en usage 
daas ces mites . 

Il donne le cours des actions, lechi/fre des béné­
fices répartis aux actionnaires, enfin il s'occupe 
des rapports de l'Etat avec l'industrie minière. 
M .Clemenceau conclut en demandant la révision de 
la législation actuelle et de nouvelles instructions 
très sévères qui seraient donnée aux ingénieurs 
et L.UX préfets pour assurer aux ouvriers toutes 
les libertés de vote, de syndicats professionnels, 
etc., etc. 

M o u v e m e n t s p r é f e c t o r a u x 
M. Dnclaud, ancien député de la Charente, non 

réélu aux dernières élections, va être appelé à une 
préfecture. 

On annonce le très prochain déplacement de M. 
de BriancioD. nréi'et d'iile-et-Vilaine, qui serait 
Compris dans le prochain mouvement pour une 
préfecture pins importante. 

U n e i n d e m n i t é a u x r e c e v e u r s 
e t a u x f a c t e u r s 

Aussitôt la Chambre constituée, M. Sarrien se 
propose de demander un crédit supplémentaire de 
o00,000 francs pour distribuer une indemnité à un 
certain nombre de receveurs et aux facteurs, en 
raison du supplément de travail qu'ont motivé les 
élections. 

Cette somme serait distribuée à raison de 15 fr. 
par personne dans les départements où il n'y a p i s 
eu de ballottage et de 20 fr. par personne dans les 
départements où il y a eu deux tours de scrutin. 

Le vote de ce crédit n'apportera aucune charge 
nouvelle au budget; les économies faites sur d'au­
tres chapitres du même ministère permettraient 
d'accorderces gi'Btifications. 

P r o j e t d ' e x p o s i t i o n n a t i o n a l e à B e r l i n 
Berlin, 11 novembre. — Hier soir, les délégués 

de tous les centres industriels de l'Allemagne se 
sont réunis à l'Hôtel-de-Ville, pour prendre une 
décision définitive afin d'organiser une exposition 
nationale à Berlin en 1883. -

La ville de Berlin offre lé terrain gratuitement 
et une subvention considérable. 
N o u v e l l e s p e r s é c u t i o n s c o n t r e l e c l e r g é 

Les vexations contre le clergé recommencent de 
plus belle, depuis une huitaine de jours, dans les 
départements du Midi, où jusqu'ici les curés et les 
desservants avaient été laissés en repos. Les sup­
pressions de traitement se produisent en grand 
nombre en ce moment dans le Tarn, le Tarn-et-
Garorne, le Gard, le Lot et le Lot-et-Garonne, à 
propos de l'organisation prétendue des fameux co­
mités de permanence dans la région du Midi. 

L e t t r e s o u v e r t e s — R é p o n s e d u m i n i s t r e 
d e la g u e r r e 

M. Farcy, député de Paris, ayant écrit au mi­
nistre de la guerre pour lui signaler que les let­
tres, et tout particulièrement celles de3 militaires 
de Haïphong et de Saigon sont ouvertes au départ 
des paquebots, l'honorable député a reçu de M. le 
général Campenon une réponse disant qu'aucun 
ordre n'a été donné à ce sujet, par son départe­
ment, mais laissant supposer que des ordres ont 
pu être donnés par le ministre de la marine et en 
tout cas que les faits signalés font tolérés. 

L e m a r é c h a l S e r r a n o 
Madrid, 11 novembre.— Une notable amélio­

ration s'est produite dans l'état du maréchal Ser­
rano. 

Hier, non seulement le maréchal s'est levé, mais 
il est descendu du troisième étage de son hôtel de 
la calle de Villanueva et, appuyé au bras du géné­
ral Lopez Dominguez, son neveu, et d'un aide de 
camp il a fait plusieurs tours dans son jardin. 

Malgré cette amélioration relative, l'état de l'ex-
rêgent est toujours très grave et on craint qu'il ne 
soit emporté par une nouvelle hémorragie. 

L a c r i s e o u v r i è r e e n H a l l a n d e 
La Haye, 11 novembre. — Deux cents ouvriers, 

convoqués par les démocrates socialistes, s'étant 
rendus en cortège devant l'Hôtel-de-ville d'Ams­
terdam, le bourgmestre refusa de les recevoir en 
présence dn caractère de la démonstration. 

La foule ne s'est dispersée que peu à peu, grâce 
à l'intervention de lo police qui a pris les mesures 
nécessaires pour le maintien de l'oixlre pendant 
la soirée. 

L a c o n s p i r a t i o n c o n t r e l e ro i M i l a n . — 
A r r e s t a t i o n s d ' é t u d i a n t s . 

Vienne, 11 novembre. — Une dépèche de Bel­
grade annonce que plusieurs étudiants serbes, ont 
été arrêtas dans cet te ville sous l'inculpation d'avoir 
pris part i une conspiration en faveur du prince 
Karageorgovicû. 

DERNIÈRE HEURE 
(De nos correspondants particuliers 

et par FIL SPÉCIAL) 

U n e n o u v e l l e g r è v e à R e i m s 
Reims, 11 Novembre. — Les ouvriers de la mai­

son Pierrard, au nombre de 300, se sont mis en 
grève. 

Tout est calme. 
L e s a f fa ires d e T u r q u i e 

Londres, 11 novembre. — Le correspondant du 
Standard à Sofia dit que l'armée bulgare est mal 
discipinée, que les officiers sont peu instruits et 
que les volontaires sont armés de vieux fusils. 

D'après le Times l'attitude de la Porte à la con­
férence déconcerte la Russie. 

Les plénipotentiaires turcs n'ont pas voulu l'ini­
tiative d'aucune proposition, M. de Nélidoft* inter­
rogé par Saïd-Pacha, sur l'intervention de la Tur­
quie, a refusé de s'expliquer sur les conditions et 
les limites dans lesquelles la Russie comprendrait 
cette intervention. 

E n E g y p t e 
Londres, 11 novembre. — Le Standard dit que 

le bruit courtqu'unavant-posteégyptien à Koshay 
a été surpris et massacré par les Arabes. Ce bruit 
n'est pas confirmé. 

Ou annonce la création prochaine de six nou­
veaux bataillons de troupes métropolitaines. 

SANTÉ A TOUS 
A D U L T E S E T E . V F . I . X T S 

rendue sans médecine, sans purges et sans frais, 
par la J^ydeuse Farine de Santé, dite : 

REVALESCIÊRE 
D u B A R R Y , d e L o n d r e s 

Guér i s sant l e s c o n s t i p a t i o n s h a b i t u e l l e s l e s p l u s 
r e b e l l e s , d y s p e p s i e s , g a s t r i t e s , g a s t r a l g i e s , p h t h i -
s i e , d y s s e u t e r i e , g l a i r e s , flatus, a i g r e u r s , a c i d i t é s , 
p i t u i t e s , p h l e g m e s , n a u s é e s , r e n v o i s , v o m i s s e ­
m e n t s , m ê m e e n g r o s s e s s e ; d i a r r h é e , c o l i q u e s , 
t o u x , a s t h m e , é t o u r d i s s e m e n t s , b r u i t s d a n s l a t ê t e 
e t l e s o r e i l l e s , o p o r e s s i o n , l a n g u e u r s , c o n g e s t i o n , 
n é v r a l g i e , l a r y n g i t e , n é v r o s e , d a i i r e s , è r u p . i o n s , 
i n s o m n i e s , f a i b l e s s e , é p u i s e m e n t , pa . -a ly s i e , a n é ­
m i e , c h l o r o s e , r h u m a t i s m e , g o u t t e , t o u s d é s o r d r e s 
d e l a p o i t r i n e , g o r g e , h a l e i n e , v o i x , d e s b r o n c h e s , 
v e s s i e , fo ie , reins, i n t e s t i n s , m u q u e u s e , c e r v e a u e t 
s a n g . A u x p e r s o n n e s p h t h i s i q u e s , é t i q u e s e t a u x 
e n f a n t s r a c h i t i q u e s , e l l e c o n v i e n t m i e u x q u e 
l ' h u i l e de fo i e d e m o u e . — 3 8 a n s d e s u c c è s . 
1 0 0 , 0 0 0 c u r e s y c o m p r i s c e l l e s d e M m e l a d u c h e s s e 
de C a s t e l s t u a r t , l e d u c de F l u s k o w , M l n c la m a r ­
q u i s e d e B r é h a u , lord S t u a r t de D e c i e s , p a i r 
d ' A n g l e t e r r e , M. l e d o c t e u r p r o f e s s e u r D é d é , S a 
S a i n t e t é f eu l e P a p e P i e I X , S a M a j e s t é feu 
l ' e m p e r e u r N i c o l a s do R u s s i e , e t c . E g a l e m e n t l e 
m e i l l e u r a l i m e n t p o u r é l e v e r l e s e n f a n t s dè s l e u r 
n a i s s a n c e . B i en p r é f é r a b l e a u l a i t e t a u x n o u r r i c e s . 

Q u a t r e fo i s p l u s n o u r r i s s a n e q u e l a v i a n d e , 
s a n s j a m a i s é c h a u f f e r , e l l e é c o n o m i s e encore_50fo i s 
s o n p r i x en m é d e c i n e s . E n b o î ^ s : 1/4 k i l . , 2 f r . 2 5 : 
1/2 k i l . , 4 fr. ; 1 k i l . , 7 fr . ; 2 k i l . 1/2, 16 fr . ; 6 
k i l . , 3 o fr . , s o i t e n v i r o n 2 0 c e n t , l e r e p a s . — A u s s i 
l a « Mecalescièrc clwcolatéc. » E l l e r e n d a p p é t i t , 
b o n n e d i g e s t i o n e t s o m m e i l r a f r a î c h i s s a n t a u x 
p e r s o n n e s l e s p l u s a g i t é e s . E n b o i t e s de 2 fr . 2 5 , 
4 fr . e t 7 fr . E n v o i franco c o n t r e b o n d e p o s t e . 
Auss i l e Roidcs Aliments p o u r N o u r r i s s o n s * Farine 

parfaite Du Bamj » p o u r E n f a n t s de t o u t â g e e t 
p o u r A d u l t e s f a i b l e s , e n b o i t e s r o n d e s d e f e r b l a n c a 
8 0 c e n t , e t à 1 fr. 5 0 , à a j o u t e r 8 0 c e n t , p o u r 
l ' a f f ranch i s sement d ' u n p a q u e t j u s q u ' à 3 k i l o g . d e 
c e t t e far ine , so i t 8 fr. 8 5 p o u r 10 b o i t e s d e 8 0 c e n t . 

D J p ô t s à K o u b a i x , M O R E L L E - B O I B G E O I S J e t p a r ­
t o u t c h e z l e s b o n s p h a r m a c i e n s e t é m e i e r s . — 
D e B A R R Ï e t C* ( l i m i t e d ; , 8 r u e d e C a s t i g l i o n e , e l 
17 , r u e d u M o n t - T h a b o r , à P a r i s . 1071 

COMMERCE 
LAINES 

LES VENTES D'ANVERS 
Anvers, 10 novembre, 4 h. 25. 

2105 balles ont été mises en vente. 
1652 ont été vendues. 
Prix soutenus. 

P A R I S , 10 n o v e m b r e . 
Voici les p; ix des laines sur notre place, avec affaires 

bien calmes : 
Courtes. — Métis, 1.30à 1.50: bas-fin, l . î o à 1 30 ; haut-

fin, 1.10 à 1.20; communes, de 80 cent, à 1 fr. 

COTONS 
Télégrammes communiqués par M. Bulteau-Grymonprez. 

L E H A V R E , Î O n o v e m b r e . 
Ventes : 500 balles. Marché inchangé. 

L I V E R P O O L , l O n o v e m b r e . 
Ventes : S,000 balles. Marché facile. 

X K W - V O K K . 9 n o v e m b r e , 
Middling Upland, 91|'«- Ventes : '.0,000 balle i. Inchangés. 

I . K I I A V l l i : , m e r c r e d i i i n o v e m b r e . 

Kov.. 
D e c . 
Janr. 
F é v . . 
Mars. 
Avril. 

10 nov. 1 ) nov 
11 h. I 4 h. 
60 3(4 W 3|4 
00 1|J C0 1l<! 
61 .1. 60 , l . 
61 1(2 i 61 1[« 
6: 2)1 I 61 3|4 
62 1[i i C2 1li 

(Dépêche spéciale) 

11 n o v . 
11 h . 
6 ) 3 i 4 
6 0 1(3 
6 0 . î . 
61 1[2 
61 3 l i 
6 3 1J4 

M a i . . 
J u i n . 
J u i l l . 
A o û t . 
. S e p t . 
O c t o b 

10 n o v . 
11 h . 
6> 3 i 4 
63 1i4 
G3 3 i 4 
6 4 H i 

10 n o v . 
4 h . 

6 2 3 | 4 
6 3 1[4 
6.1 3 | 4 
6 4 1|4 
. . , j . 

11 n o v 
11 h . 

6 2 3 l i 
6 3 1 ( î 
6 3 H4 
6 4 1(4 .. .\. .. .\. 

Par câble de M. SIEGFRIED GRDNEIt, président 
du Cotton-Exchange. 

N E W - Y O K K , m a r d i l O n o v . m l . . (C16t.) 
Ventes : 148,000 balles. Marché facile. 

Recettes 40.000 balle», contre 45,000 en 1334, et 31.000 en lSsS. 
Total de la semaine : 116,000 balles, contre 126.000 en 1S34 et 
122,000 en 18S3. 
Novembre.. 9 24 I Mars 9 f i ; Octobre 10 1* 
Décembre.. 9 30 Avril 9 78 I Juillet 10*1 
Janvier 9 42 | Mai 9 91 | >oût t . . . . 
Février 9 54 I Juin 10 02 | Septembre 

TISSUS ET FILÉS 
M A N C H E S T E R . 9 novembre . 

Les filés d'exportation, par suite des affaires de In se­
maine dernière, sont plus fermes, par contre les filés 
américains sont pressés à la vente et les prix quelque peu 
irréguliers. La demande pour les t issus a été plus calme, 
les acheteurs étant encore bien pourvus pour le moment ; 
prix sans changements. 

LINS & CHANVRES 
C O U B T R A I , 9 novembre . 

LII«S. —Les livraisons sont plus suivies que la semaine 
dernière, et l'on constate une meilleure tendance pour les 
achats. 

Les prix pour les qualités communes se tiennent moins 
fermes ; les meilleurs genres se maintiennent bien. 

En général le ton du marché est satisfaisant pour les 
étoupes, déchets et émoussures ; les prix tendent i fléchir 
la production au tcillagn étant en plein et en particulier 
les premiers prix ayam) été surfaits. Une baisse sensible 
est très probable pour ces articles. 

Nos marchés environnants n'offrent quepeu d'animation 
en général ; l'étranger se retient encore et les achats sem­
blent l imités pour tous les genres, les lins de la dernière 
récolte n'étant que peu rémunérateurs au peignsge. 

O A M D , 9 novombre. 
Affaires toujours langoureuses. Les achats se bornent 

au strict nécessaire ; les prix se tiennent, faibles en pré­
sence des lins de peu de valeur qui sont offerts en vente. 

B R U G E S . 9 novembre . 
Le marché n'offre que peu d'intérêt. Les ventes sont 

beaucoup moins suivies qu'il y a nne quinzaine de jours. 
Les petits lins t e n d e n t * la b««»aa,4e»-q4t«ii*é><irili»min* 

et nos meilleures qualités (les («lus rares) maintiennent 
bien leur prix. 

CÉRÉALES & FARINES 
P A R I S , m e r c r e d i i. 4 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 
F 4 K I K M . — I* marques. — Tendance faible. 

llOnov.{H nov.l 110nov. 
Disponible. . ] 47 30 47 S5 4 premiers. 49 . . 
D é c e m b r e — | 47 75 I 47 60 I 4 a e m a r s . . ! 50 . . 

Marque Coibeil 4 0 . . 
Circulation : l. 800 

B L I > — Tendance lourde. 
Disponible . . . ! ï l 10 | î l 10 I 4 premiers. | 22 30 
Décembre. . . | 21 40 | *1 40 I 4 de mars . . | 23 . . 

SrioLEs. — Tendance calme. 
Disponible . . . ! 14 10 | 14 10 I 4 premiers.! 14 60-
Déccmbre 1 14 25 14 10 | 4 de mars. .1 15 10 

II nor. 
48 80 
49 80 

Par câble de MM. SIEGFRIED GRUNER et O", représentés 
à Roubaix par M. JULZ* CAL'ET. 

H E W - Y O R K , m a r d i « O n o v e m b . (Clôt.) 

M a ï s 

N E W - T O R K 
NOT i . l M a i . . . 48 1|4 
D e c . . . 53 1)4 Juin [. 
J a n . . . 48 3|4 Juill t. F é v . . . 48 1(4 Août [ 
Mars { . S e p t | 
Avril j . I Octob [ 

C H I C A G O 
Kov |. ( M a i . . . 39 3(4 

" ' Juin [. 
Juil t. 
Août I. 
Sept. . . 

D e c . . . 40 1|2 
Janv . . 37 3ii 
F é v . . . 37 3i4 
Mars t. 
Avril [. Octob I 

F r o m e n t 
Nov 
Dec. 
Janv. 

94 l |2 |Mai._ 105 1|* 
96 1|2 Juin . 106 lr2 
98 1|2 Juil i . 

Févr . . 100 l |4 'Août . . . .1. 
Mars. 10* . | . jSrpt | . 
Avril. 104 . [ . lOclo | . 

N o v . . 
D e c . . 
J a n v . 
F é v . . 
M a r s . 
A v r i l , 

. . . 1 .1 
88 1)2 
8 9 
89 3)4 

.. .f. 

93 3)4 
Juin f. 
Juil i 
Août. . . .f 
Sept [ Octo. •I-

B lé . . 
Maïs 

B lé . . 
Maïs. 

NEW-YORK, 10 novembre. 
APPROVIRION'NEMENT VISIBLE : 

46.800.000 bushels contre 46.800.000 sem. précéd. 
S.iOO.000 » » 5.300.000 » 

STOCKS A CHICAGO : 
13.000.000 bushels contre 13.200.000sem. précéd. 

470.000 » » 9s>5.000 

HUILES, GRAINES ET TOURTEAUX 
I . I I . I . K . m e r c r e d i i 1 n o v e m b r e . 

Cours dn j 
Colza 
Huile épnr. 
Œillette b.g 
Lin du pays 
Lin étrang. 
Chanvre . . . 
Camelina. . 

Huile épurée pour quinquet, 63 50 à . 

17 50|14 50 15 

I * A R I 8 , m e r c r e d i a i n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

HDILB os COLZA, calme. 
10 nov. 11 nov. 

Courant. 
Décembre.. | 
4 premiers. 
4 de m a r i . . 

1 6 0 . . 
6 0 5 0 
6 2 2 5 
V 2 5 

5 9 75 [I 
6 0 2 5 1 
6 2 . . 
63 25 11 

HUILB DE LIN. Calme. 
10 nov. Il nov. 

Courant. . . . ! 57 75 | 57 59 
Décembre.. 57 50 57 25 
4 premiers. 56 25 56 25 
4 de mars . . | 55 75 1 55 50 

P A R I S , 10 novembre . 
COLZA. — Les prix restent bien tenus, sans variation sur 

hier. Les affaires sont calmes et la tendance est ferme. 
Cote établie à 12 h. 1[2: 

Disponible . . . . 59 75 . . . . | 4 de janvier . . 62 . . 62 25 
Courant. 59 U . . . 1 4 de mars 63 . . 63 25 
Décembre 00 25 . . . . | 

(Les 100 kil . nets , fûts compris, esc. 1 0[0) 

P A R I S , 10 novembre . 
LIN. — Les prix restent bien tenus pour le disponible, 

mais plutôt faibles sur le grand livrable. 
Disponible 58 I 4 d e j a n v i c r . . 56 50 56 . . 
Courant 57 75 57 50 4 de mars 56 . . 55 5C 
Décembre 57 75 57 25 | 

(Les 1O0 kil . nets, fûts compris, esc. 20j0). 

SUCRES 
r . i X I . E , m e r c r e d i a 4 n o v e m b r e . 

Suc.n» 8 (88 deg) 
— bl. typ. n* 3 
— pain 6 k. n« 1 
Betteraves disp 
Mêlasse., 
3(6 fin disponib 

COTE OFFICIELLE 

Cours du jour Cours précéd. 

38 50 

liô ". 
43 . . 

OU. Dem. 

PARIS, m e r c r e d i 11 n o v e m b r e . 
(Dépêche spéciale) 

SUCRE INDIGÈNE. — Tendance calme. 
10 novemb. 11 novemb. C. de clôture 

88* d i s p o n i b l e . . . | 3 9 . . 3 9 5 0 | 3 9 2 5 3 9 5 0 ( 39 2 5 3 9 5 0 
SUCRES BLANCS. — Tendance ferme. 

Courant 
Décembre 
4 premiers 

46 50 
46 80 
47 80 
48 50 

10C . 

I 46 30 
i 46 75 

101 ;io6 107 

46 25 
46 75 
47 75 
48 25 

106 . 107 

A . > % £ K t < . m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

(En entrepôt). — Calme. 
10 novembre. 11 novembre. 

8S degrés n-12/20 disp. I 35 . . 1/i . . . . i 35 . . 1/4 . . . . 
— —Novemb. 35 . . 3/4 . . . . 35 . . 3/4 . . . . 
— —Décemb. | / ! . . . . / 

P A R I S , 10 novembre. 
SUCRE» BROTS. — Le marché reste très mouvementé. Hier 

soir, en Bourse, on constatait une légère réaction de 12 à 
15 cent. Aujourd'hui, on débute avec une nouvelle baisse 
de 25 cent. , mais les demandes sont assez nombreuses, et 
les cours gagnent 37 cent, environ. En clôture, la ten­
dance est très ferme. 

Kous cotons à deux heures, pour sucre blanc n- 3, condi­
tions de Paris : 

Novembre 46 50 à . . . . 
Décembre 47 . . à . . . . 
4 mois de janvier 47 75 à 48. . 
4 moi s de mars 43 25 A 48 50 
Sucre blanc, 99- 43 50 à 43 75 

— roux 39 5 0 â . . . . 
SUCRE» RAFFINES. — Les prix resient tenus par la raffi­

nerie de 105.50 à 100.50 wagon suivant marques. Les affai­
res sont calmes pour l'intérieur et pour l'exportation. 

Cours pour l'exportation, franco sur wagon ou sur ba­
teaux, pour pains 1" choix suivant marques, aux 100 kil. : 

Habillage en papier 1 0(0 48 . . A 50 . . 
— — * lr2 47 75 49 75 
— — 4 OfO 47 50 49 50 

Sucres cassés, en morceaux réguliers, en caisses de 50 ki l . 
franco d'emballage, 100 kil 111 . . à 113 . . 

Sucres cassés Boutry en boite de 1 ki logr. net franco 
d'emo-llagc 100 kil :•. 113 . . à 115 . . 

— poudieLoutry , boites de 1 kil. net 107 . . à 
— — — — 500 g r . . . . 107 
Morceaux irréguliers en sacs 103 . . 105 . . 
Menus déchets — 1 0 2 . . 1 0 4 , . 
Sucres en poudre — 1 0 2 . . l o i . . 
G lace et s e m o u l e . . . — 105 . . 107 . . 

Prix soutenus. 
Sucres cristallisés extra acq.. . ' 96 . . à 96 50 

— pulvérisé 96 50 97 . . 

~ ~ ALCOOLS 
P A R I S , m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

Spiritueux. — Tendance calme. 

D é c e m b r e . . 
4 p r e m i e r s . 
i d e m a i . . . . 

10 n o v e m b r e 
46 2 5 
46 75 
48 . . 
4 9 . . 

11 n o v e m b r e 
4 5 7 5 
46 5 0 
48 . . 
48 75 

C . d e c l ô t u r e 
4 5 75 
46 2 5 
47 7 5 
48 75 

P A R I S , 10 novembre . 
ALCOOLS. — La fermeté se maintient. Les vendeurs se 

montrent très réservés et demandent souvent des prix en 
hausse de 25 cent. Les affaires sont restreintes, et les de­
mandes sont assez suivies . 

On cote à midi 3; i . 
Octobre 45 75 à 46 2» 
Décembre . . . . . . . . 46 50 à 46 75 
4 de janvier 47 75 â 48 . . 

- 4 de mai 48 75 A 49 25 

S C H I E D A M , 9 novembre . 
SPIRITUEUX : Montwyn fl. 8 ; genièvre U. 13.50; preuve 

d'Amsterdam fl. 14.75. 

CAFÉS 
L E H A V R E , m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

Novem. 
Décem. 
Janvier 
F é v r . . . 
Mars. . . 
Avr i l . . . 

10 nov : 10 nov 
11 h 
47 1|4 
47 ll4 
47 3|4 
48 .J. 
48 J '. 
48 1[2 

4 h. 
46 3[4 
46 314 
47 1|4 
47 )[2 
48 3fi 
4 8 . ! . 

Ilnovi 
Il h. | 

?'H 47 ! $ Juillet. 
47 3i4| ' -

48 . i.| 

Août 
Sept 
Octobre 

10 nov 110 nov 
ll h. i 4 h. 

{ 48 3|4| 48 l l i 
49 .1 . *8 ' l2 
49 1|iJ 48 3[4 
49 1i2l 49 . [ . 

1 . . .( .I . . .1. 

11 nov 
il h. 
48 114 
4S li2 
48 3(4 
49 7). 
. . .1. 
•• I 

A N V E R S , m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

Calme. — Nul santos vieux 23 1[4, nouveau 23 3[4. 

Par câble de M. SIEGFRIED GRUNER, vice-président 
du Coffee-Exchange. 

N E W - Y O R K , m a r d i l O n o v c m b . ( C l o t . ) 
Novembre.. « 7S t Mfcrs t : ï t Jtrffiet -. 
Décembre. . « « • f * » r i l . . . . . . . . " tf n u l . 
J a n v i e r . . . . 6 85 Mai 7 15 Septembre 
F é v r i e r . . . . 6 95 | Juin 7 25 | Octobre 

PÉTROLES 
A N V E R S , m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Déprilte spécial'-). 

Tous les prix s'entendent en francs par 100 kilos. 
(Cote officielle). — Calme. 

I 10 nov.l i l nov. M I 10 nov. l II nov. 
Dispon.. 19 5i8 i 10 5|8 ! Janvier. 13 1|4 1) l i t 
Novemb 19 S|S 19 SiS USprcrn. . 19 li4 19 l j t 
Décemb.l 19 1|4 | 19 l | i | | | I 

Par câble de MM. SIEGFRIED GRUNER et C". 
N E W - Y O R K , m a r d i l O n o v e m b . (Clôt.) 

P ipe l ines . . 103 1|8 

P A R I S , 10 novembre . 
PÉTROLE. — Prix sans cliangemcnt. 
Cours aux 100 k i los .— Disp. 50 . . à 51 . . — Livrable 

50 . . à 51 . . —Essence de700a71o \ disp. 5i . . à 56 . . 
— Idem livrable, 54 . . à 56 . . — On cote au détail, a 
l'hect. : Pétrole raffiné, disponible 41 . . a . . . . Livrable 
41 . . a . . . 

Luciline prise à Paris ou à Rouen. 
Disponible 42 
Livrable 42 
Essence lavée disponible • • 39 

• livrable . . . 39 

H A M B O U R G , 10 novembre . 
Ouverture. — Pétrole raffiné : Marché en baisse; d i s p . 

7.60 Rm. arg., sur janv.-mars 7.60 Km. 

B R E M E , 10 novembre . 
Pétrole raffiné : Marché calme ; disp. 7.55 fim. 

SAINDOUX 
A N V E R S , m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e . 

(Dépêche spéciale) 

Marque Wilcox. — Faible. 
10 novembre. 11 uovembre. 

Disponible | 82 . . . / , . . . . I 81 . . 3/4 . . . . 
Novembre ; S2 . . . / . . . . . s i . . 1/2 . . . 
Décembre | 82 . . . / | Si . . 1/2 . . . . 

Par cible de MM. SIEGFRIED GRUNER et C-

N E W - Y O R K , m a r d i l O n o v e m b . (Clôt.) 

N E W - Y O R K C H I C A G O 
Kov C.37 
'0éc 6.37 
Janr 6.42 
Février. 6.50 
Mars 6.57 
Avril 6.65 

Mai . . . 6 72 l| Nov . . . 
Juin. . . 6 30 
Juillet . . . . 
Août 
Sept 
Octob 

I 
Mai. 
Ju in . . . . 
Juillet. 
Août. . . 
S e p t . . 
Octob.. 

. s.a 
0 . 5 0 

SUIFS 
P A R I S , 10 novembre . 

La situation du marché reste soutenue. Il ne se traite, 
par continuation, que peu d'affaires, vendeurs et ache­
teurs montrant une certaine réserve. 

Cote commerciale : 61.50 

HOUBLONS 
A N V E R S , 10 novembre . 

Marché calme et les prix, en l'absence d'affaires de qnel-
ue importance, doivent se voir plus ou moins nominaux. 

L O N D R E S , 10 novembre. 
Les importations considérables de houblons étrangers, 

qiù se sont élevées depuis le l , r septembre en moyenne 
à un millier de balles par jour, tendent à déprécier da­
vantage les prix, ,1'au'ant plus que les affaires continuent 
à être excessivement restreintes, pour l'époque de l'année. 
Les acheteurs n'opèrent pas audelà de leurs besoins i m ­
médiats même aux bas cours actuels. 

"WJÉTALLURGSE 
G L A S G O W , 9 novembre . 

FONTES. — Marché ferme et avec un bon courant d'arai­
res de 41s. Gd. à 41s. Sd. comptant et de 41s. Sd. a i l s . Jd. 
à un mois. 

La bourse de l'après-midi clôture finalement de U s . 
8 li2d. à 41s. 7 tclà. comptant. 

MERCURIALES DIVERSES 
C O U R T R A I , 'J novembre . 

From. blanc. 15 50 h. 1 00 l Avoine 9 ..o h. 1 00 
roux . 14 50 h. 1 M Févcrolles h . . 17 50 b. . . . 

Seigle 11 TJ h. 0 2.) | Chicorée 1S 50 b. o 50 
Huiles, Orttine* et Tourteaux p a r 100 k i l . 

Huile de colza 52 I Tourteaux 
» de l in . . 51 75 . . . . ! De colza 15 

Gr. de colza.. . 24 50 2 9 . . » lin 1 9 . . 2 2 . . 
- de l in . . 2S . . 31 50 ! » chanvre 
BÉTAIL : Ma-ché animé et prix en hausse de 5 à 15 fr, 

Bétes eu vente : | Bètes vendues : i Prix pavés s. pied 
Vaches 213 J Vaches 165 p a r l | 2 k i l o : 
Génisses 1«7 | Génisses 143 1" cl.._65 à 90 c . 
Taureaux 65 | Taureaux 51 2- c l . , 45 » 05 » 
Bœufs • . . . 46 | Bœufs 37 | 3- c l . , . . » . . « 

La viande de bœuf se vend de fr. 1.30 à 1.801e kilo. 

BOURSE DE PARIS 
d u m e r c r e d i 1 1 n o v e m b r e 

(par roie télégraphique et par FIL SPÉCIAL) 

C o u r s 
p r é c é d . 

SI 57 
108 02 

9 5 97 
56 37 

318 75 
14 10 

5 1 5 . . 
96 i ( i 

525 . . 

4 7 5 0 . . 
450 . . 
592 5 0 
3 2 0 . . 

1305 . . 

4 5 0 . . 
461 2 5 
495 . . 

8 5 . . 

1492 50 
1225 . . 

772 50 
8 i 0 . 

1308 7 5 
1100 . . 

553 75 
270 . . 
3 2 0 . . 

2031 • 
1-.52 50 
577 50 

10C5 2 5 
8 1 8 12 

515 . . 
110 . . 
5 6 9 . . 
510 . . 
460 . . 
359 . . 
4 5 5 . . 
446 . . 

37» 50 
3S2 . . 
382 . . 
382 . . 
383 . . 
3S9 50 
3 4 9 . . 

509 . . 
520 . . 
4U3 50 

512 . . 
512 50 
377 . . 
100 . . 

9 5 5 0 
104 5 0 

4 6 5 0 

*S7 5 0 
5 Ï 8 5 0 
5S0 . . 
4 2 4 . . 

V A L E U R S 

F o n d s d ' E t a t 

3 o io a m o r t i s s a b l e 
l\vi 1S33 
I t a l i e n 5 0 i 0 
E x t é r i e u r e 4 0]0 
E g y p t e 5 0[0 
T u r c 5 0 [ 0 
o b l i g a t i o n s d u T r é s o r . 
R u s s e 1S70 5 On) 
l i o n s d e l i q u i d a t i o n 50 (0 

Sociétés de Crédit 
B a n q u e d e F r a n c e 
B a n q u e d E s c o m p t e 
B . P a r i z e t d . P a v s - B a s 
B a n q u e P a r i s i e n n e 
C r é d i t F o n c i e r 
C r é d i t M o b i l i e r 
C r é d i t L y o n n a i s 
C r e d . G é n é r a l F r a n ç a i s 
S o c i é t é g é n é r a l e 
B a n q . J . K . P . P a y s - A u t . 
B a n q u e O t t o m a n 
C r é d . M o b i l i e r E s p a g n . 

Chem. de f. Franc. 
N o r d a c t . 
P a r i s - L v o n - M é d i t . • 
E s t » 
O u e s t • 
O r l é a n s » 
M i d i 

Chem. de f. Etrang. 
A u t r i c h i e n s 
L o m b a r d s 
S a r a g o s s e 

Sociétés diverses 
S u e z 
G a z P a r i s i e n 
V o i t u r e s 
O m n i b u s 
U i o - T i n t o 

O b l i g a t . F o n c i è r e s 
F o n c i è r e s 500 '. ofi 

» 1 0 - 4 0]0 
» 5no f. 3 0 ] 0 . . . 

4 JlO 1MJ3 
» c o m m u n . 3 - j . 

1877 3 O i O . . . . 
» c o r n . 1879 3 - i . 

1S79 3 0 l 0 . . . . 

O b i . d e C h . d e f. F r . 

P a r i s - L y o n - M é d i t . 3 0 i 0 
E s t 3 0 (0 
O u e s t 3 0 ]0 
O r l é a n s 
M i d i 3 0 i 0 
N o r d - E s t 
B ô n e - G u e l m a 

O b l i g a t . d o s V i l l e s 

P a r i s 1S55-1860 
— 1*65 
— 1869-

— 1875 
— 1876 

M a r s e i l l e 
B o r d e a u x 
L v o n 
L i l l e 
R o u b a i x - T o u r c o i n g . . . 

Obligations div . 
D è p a r t c m . d « l a S e i n e . 
G a z d e P a n s 
S u e z 
O b . f o n c . - R u s s i e (4", 5-) 

C o u r s 
d ' o u v . 

7 9 7 3 
81 4 0 

107 92 
9 5 9 0 

318 75 
14 02 

1303 . . 

461 2 5 
492 50 

1225 . . 

551 25 

3 2 0 . . 

2(.>7 5 0 

C o u r s 
d o 2 h . 

7 9 8 0 
SI 40 

103 . . 
!'3 S5 
53 3lS 

318 . . 
14 0 5 

4775 . 

K l 17 

1305 . . 

461 2 5 
492 50 

9 0 . 

1102 . . 
1225 . . 

1300 . . 

551 . . 
270 . . 
317 5 0 

2032 . . 

210 -JJ 

392 50 
3 7 s H 
352 25 

3S2 25 

.. .. 

C o ; i r s 
d e c l ô t . 

! 1 45 
107 9 7 

!'5 9 2 
56 5 0 

318 7 5 
14 0 2 

515 . . 
W U2 

5 2 5 . . 

47S5 . . 
4 5 0 . . 
590 . . 
3 2 0 . 

130» 5 0 
200 . . 
516 2 » 

6 5 . . 
450 . . 
461 2 5 
4'12 5 0 

9 0 . . 

I'.JO . . 
1221 2 5 

775 . . 
8:>3 7 5 

i m .. 115S 75 

551 25 
270 . . 
M LU 

2035 '.. 
1450 . . 

570 . . 
1U07 5 0 

210 o7 

511 . . 

m .. 567 . . 
SOS . 
4SI . . 
3-K) . . 
453 . . 
4 i 6 5 0 

378 5 0 
M 5 0 
3S1 . . 
382 5 0 
m 73 
•* m .. 
350 . . 

509 . . 
520 5 0 
403 5 0 

512 . . 
512 . . 
370 . . 
101 . . 

93 50 

46 7 5 

2 7 2 5 J 
SIS . . 
581 . . 
426 2 5 

C o u r s d e c l ô t u r e a u c o m p t a n t 
Du 11 Novembre Î885 

C o u r s 
p r é c é d e n t 

7 3 9 5 . 1 
81 6 5 .1 

104 55 . 1 . 
108 O S . ] . 

V A L E U R S 

3 0 / 0 
3 0 /O a m o r t i s s a b l e 
4 1 /2 0 / 0 
4 1 / 2 0 / 0 1883 

C o u r s 
d u j o u r 

7 9 87 112 
81 5 0 . 1 . 

10'. u 

107 ft.fe 

. Le Directeur-Gérant : ALFRBD REBOUX. 

RÔÙDaïx. — Iïnp. ALFRED REBOUX, r. Neuve, 17 
(Maisoa à Lille.) 

insoler.ee

